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PROCES VERBAL DES DÉLIBÉRATIONS DE L’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 

 
L’an deux mille vingt-et-un, le 23 novembre à 9h30, les membres de l’Association se sont réunis au 
Grand Hôtel Kerkennah (Zone Touristique, Sidi-Fredj, 3070 Kerkennah, TUNISIE) et en ligne, en 
Assemblée Générale ordinaire. 
 
L’assemblée est présidée par Monsieur Maxime PRODROMIDES, Président de SMILO. 
 
D’après le registre d’inscription à cet évènement, 42 membres sur 68 sont présents ou connectés, ou 
sont représentés (liste en ANNEXE 1). 
 
En conséquence, l’Assemblée, réunissant le quorum requis, peut valablement délibérer. 
 
Après le mot d’accueil du Président du Conseil Municipal de Kerkennah, Monsieur Moncef FGAIER, le 
Président de l’association résume son rapport moral, précédemment envoyé par écrit aux membres 
de l’association (ANNEXE 2). Une mention particulière est faite aux îles de Kerkennah, avec lesquelles 
les projets se sont multipliés l’année précédente. Le Président rappelle que SMILO ne prétend pas et 
ne prétendra jamais tout faire sur une île, mais est là comme appui, notamment dans la recherche de 
financements. 
Le Président présente l’année 2021 comme une année de transition, dû notamment au contexte 
pandémique qui a contraint l’association à s’adapter ; une année de consolidation, par le fait que l’ONG 
conclue sa cinquième année d’exercice et précise ses critères et thématiques d’action ; une année de 
prolongement, avec une réforme des statuts, l’entrée de nouvelles îles et l’arrivée de nouveaux 
financements. 
 
Le Président passe la parole à Monsieur Sylvain Petit, Secrétaire exécutif, pour le Rapport d’activité. 
 
Le Secrétaire exécutif présente le programme de la semaine, et l’ordre du jour de l’Assemblée 
Générale : 

- Une matinée sur les îles : brève présentation par les représentants des îles présents à 
Kerkennah de leur territoire et de leur projet 

- Présentation des projets SMILO en cours 
- Une année aux côtés des communautés : les missions SMILO sur le terrain 
- Les perspectives pour 2022 et les années à venir 
- Budget 

 
 

UNE MATINEE SUR LES ILES 
 
Le Secrétaire exécutif donne la parole aux représentants des îles pour leur présentation. 
 



Île de Chole, Tanzanie – Anne de Villiers, conseillère technique 
 
Mme Anne de Villiers présente son île et l’histoire qui la lie à ce territoire depuis les années 1990. Les 
principales activités de l’île sont la pêche et l’agriculture, le commerce de produits marins, l’artisanat 
et le tourisme. Elle précise que SMILO est exactement ce dont l’île a besoin à l’heure actuelle, étant 
donné la croissance démographique et des besoins, et le contexte pandémique (recrudescence de la 
surexploitation des ressources naturelles) qui menacent son environnement. Mme de Villiers 
mentionne également la présence de deux autres petites îles à proximité de Chole dans les îles Mafia 
qui pourraient se soutenir au-delà des actions menées par les autorités locales qui sont insuffisantes. 
 
Île de Bolama, Guinée-Bissau – Rosa Caetano da Silva, Comité insulaire 
 
Mme Rosa Caetano da Silva rappelle les caractéristiques de l’île et les principales activités menées sur 
l’île pour le développement durable, dans les domaines de la gestion des déchets, de l’accès à l’eau et 
de l’agriculture locale (horticulture). Elle rappelle les besoins de l’île en infrastructures et en transports, 
et concernant l’éducation à l’environnement et la santé.  
 
Île de Culatra, Portugal – Joni Dos Santos, Ingénieur informatique et en électricité 
 
Mr Dos Santos présente son île, dont l’activité tourne autour de la pêche et du tourisme. Leur feuille 
de route vers le développement durable est basée sur le partenariat entre les autorités locales, les 
citoyens, l’Académie et les entreprises. Ce partenariat se concentre sur 5 piliers : la production, le 
stockage et la distribution d’énergie, les bâtiments efficients, le transport, l’accès à l’eau et à 
l’assainissement et la gestion et la valorisation des déchets. Il présente enfin une liste de bonnes 
pratiques, mais également des besoins de l’île, touchant notamment les secteurs de la pêche et de 
l’énergie. 
 
Îles du Frioul, France – Hervé Menchon, adjoint au Maire de Marseille 
 
Présentation d’un archipel comptant une centaine d’habitant, mais une forte présence touristique 
l’été, sur une portion réduite du territoire ce qui occasionne des conflits d’usage et des atteintes à la 
biodiversité. L’espace est cogéré par la ville de Marseille et le Conservatoire du littoral. L’élu présente 
le très récent Comité insulaire, né du partenariat entre la ville et SMILO, et le diagnostic engagé avec 
les différents acteurs économiques notamment. Présentation d’autres projets : lutte contre les 
espèces invasives, les points noirs paysagers et la requalification des espaces publics. 
 
Île de Gorée, Sénégal – Abdoulaye Sow, Syndicat d’Initiative et de Tourisme de Gorée 
 
Île touristique et historique au large de Dakar, l’île est aussi stratégique dans le domaine du 
développement durable. L’île vit du commerce lié au tourisme. Le plan stratégique de l’île prend 
notamment en compte la gestion des déchets verts et des ressources en eau par la collecte des eaux 
pluviales. L’un des principaux projets est la mise en place de l’AMP de Gorée. L’île a encore besoin 
d’impliquer et de former les partenaires continentaux et insulaires d’autres territoires pour le 
développement durable. 
 
Île d’Ibo, Mozambique – Caterina Grilli, Institut Oikos 
 
Mme Grilli mentionne la particularité récente de l’île par la présence de réfugiés venant du nord du 
pays (7 800 réfugiés). Oikos et la municipalité d’Ibo sont entrés en contact avec SMILO pour affronter 
les problèmes liés à la gestion des déchets, pour finalement se reporter sur le développement de 
l’agriculture (légumes) et l’assistance technique aux fermiers. Les besoins de l’île restent la gestion des 
déchets et l’accès à l’eau, notamment potable. 



 
Île d’Ilur, France – Xavier Le Gallo, garde-gestionnaire de l’île 
 
Une île achetée par le Conservatoire du littoral en 2008, gérée désormais par le parc naturel régional 
du golfe du Morbihan. Les priorités : la valorisation des prairies et la lutte contre les plantes invasives, 
le recensement et la préservation des oiseaux, l’érosion. Des projets pour l’autonomie énergétique et 
la filtration de l’eau. En 2020, la mise en place d’une phyto-épuration pour l’assainissement. 
 
Île de Jeta, Guinée-Bissau – Otavio Olivio Semedo, Chargé de programme ODZH 
 
L’île se trouve dans un parc très important pour les colonies d’oiseaux marins. M. Semedo présente un 
projet pour la construction de puits d’eau potable avec SMILO, mais aussi pour le suivi des oiseaux 
marins et de leur reproduction. L’un des besoins pour l’île reste le renforcement en capacité des 
associations locales. 
 
Île de Kerkennah, Tunisie 
Bochra Nabli, Présidente du Comité insulaire 
 
De 17 000 habitants à parfois 500 000 l’été, ce qui pose des problèmes pour la conservation des 
écosystèmes très riches. Mme Nabli présente les projets de restauration des citernes pour une 
meilleure gestion des eaux de pluie hivernales, de diminution de la consommation d’énergie, et gestion 
des déchets, notamment plastiques. Concernant les besoins, ils concernent également l’érosion et 
l’intrusion marine et le renforcement des capacités dans la gestion et la valorisation des déchets. 
 
Ahmed Souissi, Association Kratten du développement durable de la culture et du loisir (AKKDCL) 
 
M. Souissi présente un projet conclu et financé par SMILO pour la sauvegarde des éponges et de sa 
pêche traditionnelle. L’archipel a connu une chute récente et importante de la pêche des éponges, due 
principalement à la pollution et au changement climatique. Des activités de sensibilisation et 
scientifiques ont donc été mises en place, touchant pêcheurs, élèves, élus et autorités locales. 
 
Île de Kihnu, Estonie – Mare Mätas, Kihnu Living Heritage NGO 
 
Mme Mätas présente ce territoire attractif pour les Estoniens, et à la culture et aux traditions 
particulières (agriculture, pêche, artisanat). Le tourisme s’y développe (TOP100 green destinations), ce 
qui entraîne des besoins de connections avec le continent et une meilleure gestion de l’énergie. 
 
Île d’Orango, Guinée Bissau – Emanuel Dias, Orango National Park, Institut de la Biodiversité et des 
Aires Protégées (IBAP) 
 
Avec MAVA, le FFEM et SMILO, l’île œuvre pour la protection de la biodiversité, la synergie entre les 
partenaires et la sensibilisation des communautés locales, notamment par la radio communautaire. 
Les besoins se concentrent sur l’accès à l’eau et l’assainissement, et au développement économiques 
des communautés, notamment des femmes, via des formations et le renforcement de capacités. 
 
Île de Principe, Sao Tomé et Principe – Arzemiro Cassandra, Réserve Biosphère et Parc Naturel 
 
L’île est une réserve biosphère UNESCO. M. Cassandra présente le projet soutenu par SMILO de 
préservation des mangroves avec les communautés locales pour développer l’écotourisme. L’autre 
principal projet concerne la gestion des déchets verts (compostage), et est mis en place en 
collaboration avec la municipalité de Pontevedra (Espagne) à travers des formations techniques et des 



échanges sur le terrain. Grâce à ce projet, les déchets verts sont mieux gérés, avec les communautés 
qui utilisent le composteur et les agents techniques locaux formés. 
 
Île de Sipo, Sénégal – Abdoulaye Samba, Coordinateur technique, Fenagie Pêche 
 
L’île sénégalaise est un royaume, puisqu’il existe la reine de Sipo. M. Samba présente le projet mis en 
place avec l’appui de SMILO, pour sensibiliser et renforcer les capacités de la communauté sur 
l’immersion de récifs artificiels et la protection de l’environnement et de la biodiversité, notamment 
marine. Dans le futur, l’île vise la restauration de la mangrove et le développement d’activités durables 
génératrices de revenu, notamment par l’apiculture et l’ostréiculture. 
 
Île de Ventotene, Italie – Carmen Biondo, Lavica Association 
 
L’île est un site important pour les oiseaux migrateurs et est une aire marine protégée. Outre le projet 
financé par SMILO (protection des puffins par la sensibilisation sur un événement traditionnel local), 
l’île s’est dotée d’un désalinisateur et d’infrastructures pour la production d’énergie verte. Ses objectifs 
sont la diminution des déchets plastiques et la valorisation des déchets en général, et le 
développement du tourisme durable. 
 
 

LES PROJETS SMILO 
 
Le Secrétaire exécutif Sylvain Petit présente dans un premier temps le réseau d’îles SMILO où se 
concentrent les actions de l’association, notamment les nouvelles îles ou celles avec lesquelles se 
nouent des partenariats. Une mention est faite à l’île de Kerkennah, seule île à avoir reçu en 2021 le 
Label in Progress suite à une évaluation à distance (inédit). 
Sont ensuite présentés les partenariats noués au cours de l’année écoulée, avec des institutions 
comme le MAB UNESCO et l’Institut Méditerranéen de l’Eau, mais également avec des entreprises : 
Gobilab, Dune et Provence Café Services, dans l’idée de diversifier les financements de l’ONG. 
 
M. Petit liste tous les projets SMILO en cours sur les petites îles, en mettant à chaque fois en avant 
leurs liens avec les ODD des Nations Unies (retrouvez la présentation et la liste des projets en cours : 
https://smilo-program.org/smilo-annual-conference-kerkennah-2021/). Il insiste particulièrement sur 
les projets et les financements signés en 2021, à savoir : 

 Le projet Plastîle pour la gestion et la valorisation des déchets plastiques, signé avec le FFEM 
et en partenariat avec Earthwake. 

 Restile, le 1er projet signé avec l’AFD pour le renforcement de la société civile pour une 
gouvernance partagée des territoires insulaires. 

 « Gestion intégrée des ressources naturelles des petites îles en Méditerranée » avec FPA2. 

 Le lancement du processus de labellisation SMILO sur les îles du Frioul avec la ville de Marseille. 

 Le projet Hydrousa H2020 pour la réplication des solutions d’assainissement sur des petites 
îles méditerranéennes. 

 
Mme Maha Al-Salehi (SEMIDE) présente en quelques ce dernier projet, Hydrousa H2020, pour 
résoudre les problèmes liés à l’eau et à l’assainissement sur les îles. Des solutions sont testées sur des 
îles grecques, et l’idée est de mener des études de réplication de ces solutions avec SMILO sur les îles 
de Kerkennah (TU), Porquerolles, Saint-Honorat (FR) et Zlarin (HR).  
 
Le Secrétariat SMILO, et plus précisément Sylvain Petit (Secrétaire exécutif), Marta Ferretti et 
Domitille Le Huede (chargées de projet), reprend la parole pour présenter des actions et des projets 
menés sur des îles du réseau SMILO avec l’appui technique et financier de l’association : 

https://smilo-program.org/smilo-annual-conference-kerkennah-2021/


- Îles Lavezzi (France), pour une meilleure gestion des flux touristiques. 
- Levant (France) : gestion des déchets verts, notamment par le broyage de ces déchets par les 

acteurs publics mais aussi par les habitants de l’île. 
- Mer d’Emeraude (Madagascar) : mise en place d’une cartographie des usages et des zones de 

pression pour faciliter la création du plan de gestion de l’aire marine protégée, et achat de 
matériel pour faciliter la surveillance. 

- Nosy Hara (Madagascar) : premières étapes du cheminement SMILO en cours, avec 
l’identification par les partenaires insulaires des priorités pour définir les projets à mener. 

- Pangatalan (Philippines) : seule île à avoir le Label Île Durable, qui travaille sur l’extension et la 
multiplication des aires marines protégées dans la région. 

- Porquerolles (France) : présentation du projet de substitution des plastiques à usage unique 
par des alternatives naturelles locales et réutilisables en canne de Provence, en partenariat 
avec la Région Sud et les entreprises locales. Pierre Etcheberry, responsable du Domaine de 
l’Île (Porquerolles), présente l’histoire du domaine viticole et sa transition vers un système 
visant à créer de la valeur ajoutée ancrée sur le territoire par l’artisanat ou la production 
d’huile d’olive. 

- Santa Luzia (Cap Vert) : des projets mis en place en partenariat avec des associations locales 
pour l’accès à l’eau et la protection de la biodiversité, pour les pêcheurs et les ONG et 
institutions chargées de la préservation des espèces marines. Est également présenté un 
projet de production locale de biogaz par la valorisation des déchets organiques. 

- Saint-Honorat (France) : accompagnement de l’abbaye de Lérins pour l’amélioration de son 
système d’assainissement, pour mettre en place une station d’épuration avec un filtre planté 
de roseaux. 

- Tavolara (Italie) : sur la thématique de la plaisance et du traitement des déchets. 
- Zlarin (Croatie) : labellisé sur les déchets pour la substitution des plastiques à usage unique. Le 

plastique a été une porte d’entrée, et SMILO continue de travailler sur les aménagements 
paysagers et la biodiversité. 

 
Les projets en attente de validation et en montage 
 
M. Petit liste les projets en cours de validation et en phase de montage, à savoir le projet ISOS + 
(Interreg Marittimo FR-IT) et un nouveau projet AFD s’intéressant à la pêche, au corail et au tourisme 
en Asie du Sud-Est. Le Président rappelle que Frédéric Tardieu et son île de Pangatalan (Philippines) a 
donné une légitimité à SMILO dans la région, par la création d’une AMP à Pangatalan. 
 
 

UNE ANNEE AUX COTES DES COMMUNAUTES 
 
Le Secrétaire exécutif présente l’évolution du nombre de membres dans l’association (de 58 à 70 entre 
2020 et 2021). 
Malgré le contexte pandémique, SMILO a pu aller sur les îles. On peut retrouver ces actions en ligne 
sur le nouveau site Internet de SMILO. 
Parmi les événements marquants, le WIN (World Island Network) qui a réuni les réseaux et les 
organisations qui s’intéressent aux îles. Un premier rapport sera disponible début 2022. Plusieurs 
rencontres se sont déroulés en ligne en préparation du Congrès mondial de l’UICN. 
SMILO est partenaire d’un projet BEMED pour la capitalisation et les échanges entre les îles 
méditerranéennes sur le thème de la pollution plastique. 
 
Fabrice Bernard, Conservatoire du littoral, présente les différents événements organisés au cours de 
l’année écoulée. Tout d’abord, l’événement ICO organisé en parallèle du congrès de l’UICN à Marseille ; 
un événement rendu possible grâce au rapprochement avec la CCI et les entreprises. Pendant 8 mois, 



des ateliers ont été montés pour chercher ensemble (ONG, entreprises, chercheurs, institutions) des 
solutions. 40 engagements ont été signés, et un observatoire de ces engagements a été mis en place 
pour le suivi de ces engagements. 
Des webets (webinaires à destination d’entreprises) pour « pitcher » des entreprises/start-ups pour 
présenter les solutions qu’elles avaient, avec de nombreux échanges entre participants. 
Présentation de l’événement coorganisé par SMILO (Building Island Resilience) au congrès mondial de 
l’UICN, qui a été une réussite avec des intervenants et des experts présents ou connectés partout dans 
le monde. 
Comme chaque printemps, Celebrate Islands (8ème édition) comme occasion de célébrer les îles. 
Innovation 2021 : concours vidéo avec des projets présentés en 120 secondes, et un jury pour financer 
4 projets + 1 prix du public. Un concours qui sera renouvelé et étendu en 2022. 
Enfin, M. Bernard présente le cycle d’ateliers sur la communication porté par le Conservatoire du 
Littoral. Une brochure est en cours d’élaboration, pour communiquer efficacement dans un espace 
naturel. Un autre cycle de formation a été organisé sur le montage et le suivi de projet dans les espaces 
naturels en Français, Anglais et Portugais, pour aider les partenaires à lever des fonds pour préserver 
leur territoire. 
 
Communication SMILO 
 
Sylvain Petit introduit la nouvelle interface du site Internet, de même que les différents contrats passés 
avec des professionnels pour la réalisation de petits films et reportages sur les petites îles avec 
lesquelles travaille SMILO. 
De même, SMILO a lancé un podcast sur le tourisme durable sur les îles, avec un focus sur les activités 
portées par les femmes insulaires. 4 épisodes ont été partagés, et de nouveaux seront publiés en 2022. 
 
 

PERSPECTIVES 
 
Sylvain Petit, Secrétaire exécutif : présentations des objectifs stratégiques, et notamment le soutien 
d’actions concrètes. La recherche de financements, notamment moins contraignants (reporting). 
Proposer plus de services aux membres : des formations, du renforcement de capacités, et 
renforcement interne (expertise). 
 
Formations et ateliers techniques à venir, selon les idées venues des îles : 

- Formation en communication à Gorée (avril 2022) 
- Formation recyclage du verre et création de bijoux en circuit court (Gorée, septembre 2022) 
- Formation sur la cogestion des espaces naturels (Tunisie, mars 2022) 
- Projet AFD Restîle : formation à la gestion de projet et renforcement des capacités des ONGs 

sur les îles de Gorée, Principe, Brava, Nosy Hara & îles voisines (2022, sur place et en ligne) 
- Agriculture durable (Sardaigne, ISOS+) 
- Assainissement des eaux usées et réutilisation de l’eau (projet FEAMP, atelier international sur 

Saint-Honorat, octobre 2022) 
 
SMILO participera également en 2022 à l’élaboration de la Stratégie pour la préservation de la 
biodiversité sur les petites îles de Méditerranée, dans le cadre du MIC (Mediterranean Island 
Collective). A cette occasion, le secrétariat SMILO sera assisté de deux experts consultants : Pantelina 
Emmanouilidou et Antonio de Abreu (sous réserve de l’adoption par vote des membres de SMILO). 
 
Le WIN (introduit précédemment) pour identifier qui fait quoi et où, et des thématiques pour trouver 
des pistes de travail avec les organismes actifs. 



Lors du prochain Celebrate Islands, SMILO financera 7 petits projets suite au concours vidéo « votre 
projet en 120 secondes ». 
 
Dans le cadre du projet Erasmus, des ateliers et des échanges sont prévus en 2022 faisant suite au 
premier organisé en octobre à Saint-Honorat. Les îles concernées sont Saint-Honorat, Brownsea (UK), 
Mausund (Norvège) et Zlarin. 
 
4 nouveaux épisodes pour le podcast « Once Upon an Island » au premier trimestre 2022. 
 
L’évaluation finale du FFEM pour le projet « Initiative Petites Iles Durables », et la préparation d’une 
nouvelle note de projet pour consolider et élargir nos projets sur les îles. L’évaluation sera présentée 
lors de la Monaco Ocean Week en mars 2022, profitant de la présence de bailleurs et de partenaires. 
 
 
L’Assemblée Générale et ses membres présents et en ligne, après avoir pris connaissance du projet 
de coopération entre le secrétariat SMILO et Antonio de Abreu, Secrétaire de l’association, dans le 
cadre du MIC et de la rédaction de la Stratégie pour la préservation de la biodiversité sur les petites 
îles de Méditerranée présenté par Sylvain PETIT, et après en avoir délibéré, approuve à l’unanimité 
cette coopération. 
 
 

COMPTES ANNUELS ET RAPPORT FINANCIER 
 
Roger Estève, Trésorier, présente le bilan et le rapport financier, ainsi que le rapport du commissaire 
aux comptes qui juge la comptabilité de SMILO « réguliers et sincères, et donnent une image fidèle du 
résultat des opérations de l’exercice écoulé. ». 
 
 
L’Assemblée Générale, après en avoir pris connaissance et après délibération, approuve à 
l’unanimité le rapport moral, présenté par Monsieur Maxime PRODROMIDES, Président, et le 
rapport d’activités, présenté par Monsieur Sylvain PETIT, secrétaire exécutif de l’association SMILO. 
 
 
L’Assemblée Générale, après en avoir pris connaissance du bilan financier et des comptes annuels 
présentés par Monsieur Roger ESTEVE, Trésorier de l’association SMILO, les approuve à l’unanimité. 
 
 
L’Assemblée Générale, après avoir pris connaissance du rapport des comptes annuels et entendu la 
présentation du rapport financier par Monsieur Roger Estève, trésorier de l’association, et après en 
avoir délibéré, approuve à l’unanimité les comptes de l’exercice clos le 30 juin 2021. L’Assemblée 
générale décide d’affecter le résultat de l'exercice s'élevant à 7 921 euros au fonds associatif.  
 
 

PLAN D’ACTION ET BUDGET PREVISIONNEL 
 
Roger Estève et Sylvain Petit présentent le plan d’action et les projets et financements attendus. 
 
Roger Estève présente les recettes et les dépenses prévisionnelles par bailleurs. Sylvain Petit précise 
que le règlement de contrats liés à la communication, et la réouverture relative des frontières, 
augmenteront certains postes de dépenses (communication, voyages). 
 



Enfin, Roger Estève annonce que, au bout de 4 ans, SMILO a investi plus d’1 million d’euros sur 24 îles 
à travers le monde. 
 
 
L’Assemblée Générale, après en avoir pris connaissance et après délibération, approuve à la majorité 
(1 voix contre) le plan d’action, présenté par Messieurs Roger ESTEVE, Trésorier, Sylvain PETIT, 
Secrétaire exécutif de l’association SMILO. 
 
 
L’Assemblée Générale, après en avoir pris connaissance et après délibération, approuve à la majorité 
(1 voix contre) le budget prévisionnel, présenté par Messieurs Roger ESTEVE, Trésorier de 
l’association SMILO. 

 

 

L’ordre du jour étant épuisé et personne ne demandant plus la parole, le Président de séance, 
Monsieur Maxime PRODROMIDES, déclare la séance levée à 13h00.  

 

De tout ce qui précède, il a été dressé procès-verbal qui a été signé par le Président et le Secrétaire. 

 
Le Président – Maxime Prodromidès    Le Secrétaire – Antonio de Abreu 
 
 

  



ANNEXE 1 
 Liste des membres participants 

Nom Prénom Organisation Pays 

GAUDRAT Vladimir Abbaye de Lérins France 

DECUGIS Christian APAM France 

DE CABARRUS François Association Amis de Port-Cros  France 

TEXEIRA Leila Biosfera NGO  Cap Vert 

RACINE Anne Carmignac France 

CASSAR Marthese GRDA Malta 

DE MARCO André Les Amoureux de Porquerolles France 

BIKINY Candicia Madagascar National Park Madagascar 

LUCIANI Julie Mairie d'Hyères France 

BELLON Damien Métropole TPM France 

JORCIN Axelle People and the Sea Philippines 

FRILET Marc Petit Langoutier  France 

AZZOLINI Giulia PNPC France 

BOISSAC Maud Ville de Cannes France 

GREGOV Katarina Visit Zlarin Croatie 

TARDIEU Frédéric Conseil d'Administration SMILO Philippines 

DESPLATS Christian Bénévole France 

SALO Nicolas Association Loky Manambato Madagascar 

JOUGA Anne Conseil d'Administration SMILO Sénégal 

ABREU Cristina Biologiste Portugal 

COESNON Margot Green Cross France et Territoires France 

ALSALEHI Maha Hydrousa project France 

LEONARD Catherine International National Trust Organisation (INTO) Angleterre 

FGAIER Moncef Municipalité de Kerkennah Tunisie 

GRILLI Caterina Istituto Oikos Mozambique 

DE ABREU Antonio Principe Biosphere Reserve Sao Tomé et Principe 

ESTEVE Roger SMILO France 

PRODROMIDES Maxime SMILO France 

MENCHON Hervé Ville de Marseille France 

BUCHINHO DOS SANTOS Joni Nichal Associação de Moradores da Ilha da Culatra Portugal 

SOUISSI Ahmed AKDDCL Tunisie 

ALBERTO CARLOS Leonel Mouzinho Association ECO Mozambique Mozambique 

SAMBA Abdoulaye Association FENAGIE Pêche Sénégal 

DIALLO Mariama Association Nebeday Sénégal 

SEMEDO Otavio Olivio Association ODZH Guinée-Bissau 

BENHAJ Sami Initiative PIM Tunisie 

DA SILVA Rosa Caetano Comité insulaire de Bolama Guinée-Bissau 

SOW Abdoul Wahab Commune de Gorée  Sénégal 

DAMERY Céline Conservatoire du littoral France 

BERNARD Fabrice Conseil d'Administration SMILO France 

ROBERT Kahaia Conseil d'Administration SMILO France 

STEPHANOU Nicolas Fotoessa IKE Grèce 



ANNEXE 2 

SMILO – Rapport moral 2021 

 

Que pourrait dire une Cop aux petites îles dont le statut particulier, contrairement à d’autres, 

ne serait pas encore reconnu par les Nations Unies ? Nul ne sait exactement, le spectre de la 

Conférence des Parties étant actuellement trop large pour que nous puissions en traduire les 

déclarations d’intentions sur ces petits territoires insulaires non encore distingués par les instances de 

négociation internationales. 

En attendant, il est toujours possible d’avancer, de travailler avec ces petites îles associées 

dans le réseau SMILO, qui tentent de mettre elles-mêmes en place leur projet de résilience. Et les aider, 

l’une après l’autre comme toutes ensemble : la partie et le tout, la clarinette et l’orchestre, îles et 

résilience consonnent dans les solutions durables, résîlience (resislands). 

L’important, en cette année 2021 qui s’achève, est de constater que notre archipel s’étend et 

a de plus en plus de capacités pour imaginer un futur qui lui soit propre, et SMILO grandit avec lui. 

Nous l’avons vu avec un certain plaisir lors des trois sessions du World Islands Network que 

l’association a organisées : en cinq ans, SMILO a pris place parmi d’autres réseaux insulaires et, mieux, 

l’association leur a proposé lors de ce WIN de confronter leurs expériences et de se rapprocher ; dans 

le même temps, notre singularité, celle que les fondateurs avaient recherchée, s’en est trouvée 

soulignée : du terrain, encore du terrain ; et c’est aussi ce travail de fond, au plus près des réalités de 

la terre et de la mer, qui nous permettra, nous l’espérons, de faire remonter auprès des grandes 

instances internationales la voix des petites îles  SMILO — qui apparaîtront moins comme des victimes 

vindicatives des bouleversements mondiaux que comme territoires d’exception ayant fait la preuve de 

leur originalité créatrice dans la préservation de la biodiversité et l’adaptation au changement 

climatique. Iles pilotes, îles laboratoires, îles vivantes avant tout répondant aux défis que pose une 

nature habitée. 

 

L’année 2021 fut pour SMILO une année de transition, de consolidation, de prolongements. 

 

Transition : du fait de la pandémie, il a fallu apprendre à suivre les îles au plus près, sans 

pouvoir  se rendre sur place, et il y’eut pourtant certaines évolutions apparues dans cette distance 

subie contre notre gré : meilleures préparation des dossiers de financements, multiplication des 

workshops sur la plateforme SMILO, d’où sont nées des convergences entre plusieurs îles, concours 

vidéo lors du « Celebrate islands », le financement de solutions durables par des ONG locales grâce à 

un appel dédié du Fonds pour les îles. 

 

Consolidation : d’abord par les financements, nouveaux ou renouvelés, qui sous-tendent 

l’élargissement du réseau et la reconnaissance accrue du label, la poursuite d’actions entamées sur les 

îles déjà partenaires, le transfert de ces expériences d’une île à l’autre. Financements issus de la saison 

1 de SMILO (2017-2021), avec le FFEM ou la Fondation Prince Albert de Monaco, financements qui 

inaugurent la saison 2 avec l’AFD notamment, mais corrélés à un second programme avec le FFEM, 

FPAII, ou de nouveau et potentiellement l’AFD : ce qui est rassurant, c’est que nos bailleurs ont de la 

suite dans les idées. A ces financements-programmes échelonnés sur plusieurs années s’ajoutent les 

subventions opérationnelles et sectorisées sur l’un de nos 5 critères, dont le détail vous sera donné 

dans le rapport d’activité. 



Consolidation enfin, et en toute logique, parce que cette recrudescence de l’activité a entraîné 

une meilleure structuration du Secrétariat qui voit ses missions élargies, et ses effectifs augmenter.  

 

Prolongements : la réforme des statuts présentées lors de la dernière assemblée générale 

extraordinaire du 29 mars a permis d’instaurer des délégués géographiques au sein du Conseil 

d’administration, lesquels sont appelés à travailler à l’élargissement du réseau et initier de nouvelles 

voies de financements. SMILO ne couvre pas encore la totalité du vaste monde, mais… s’en approche 

avec ses délégués Europe du Nord, Caraïbes, Méditerranée, Afrique de l’Ouest, Afrique de l’Est, 

Amérique du Nord, Asie, Pacifique, Macaronésie. 

Prolongement également concernant l’esprit évolutif de ces financements : SMILO, cela va de 

soi mais il vaut la peine de le dire en toutes lettres, n’a pas vocation a couvrir et financer tout les 

champs d’activité d’une île, même petite ; en revanche, le Fonds pour les îles notamment, est un 

booster de lancement pour les solutions durables, une façon d’initier la transition (et non une fin en 

soi), permettant ensuite un appel d’air autonome de ces mêmes îles auprès d’autres bailleurs (ou les 

mêmes mais avec des programmes complémentaires). Cela est déjà vrai à Kerkennah, à Pangatalan, à 

Gorée. 

Prolongements territoriaux, enfin, peut-être les plus attendus : d’autres îles, appartenant aux 

mêmes pays ou zones géographiques que les premières ayant rejoint SMILO font leur entrée dans le 

réseau, au Sénégal, aux Philippines, à Madagascar, en Méditerranée ; d’autres îles font rentrer SMILO 

dans de nouvelles mers ou océans : en Nouvelle-Calédonie, aux Seychelles, en Norvège… 

Ces prolongements géographiques nous confrontent parfois à un phénomène que nous 

connaissions déjà, mais qui pourrait se retrouver plus souvent avec l’extension du réseau, celui de la 

double insularité : une petite île dépend d’une autre, plus grande, qui peut elle-même dépendre d’un 

continent-métropole, parfois lointain. Nous connaissions le cas avec les Lavezzi (Corse), Tavolara 

(Sardaigne), Marie-Galante (Guadeloupe), et ce « réseau dans le réseau », s’accroît maintenant avec 

les îles Loyauté (Nouvelle-Calédonie) ou Gozo (Malte). Il faut souligner ce phénomène de la double 

insularité, car partant d’un possible sentiment séculaire « d’île en deuxième rideau », il peut être 

retourné en fait positif : quand il advient notamment que la plus petite île sert d’exemple de gestion 

environnementale à la plus grande, qui peut ensuite elle-même en remontrer à la Métropole ! 

Un autre cas de figure se présente avec les Seychelles : cette fois, et ce sera une première, 

SMILO devrait passer un accord cadre avec un Etat insulaire, avant de décliner ses actions sur plusieurs 

territoires de l’archipel (mais le cas de Gozo-Malte appartiendra aussi à ce nouveau domaine). 

 

Transition, consolidation, prolongements : SMILO évolue par adaptations aux conditions 

propres de chaque unité insulaire tout en souhaitant faire remonter dans ses principes stratégiques 

ces faits d’expérience : notre idée des petites îles, de leur engagement pour la biodiversité, de la mise 

en place de solutions durables, a pu s’affiner depuis 2017, et c’est pourquoi nous avons demandé à la 

commission d’évaluation de revoir et d’approfondir ces principes stratégiques. Sans anticiper sur ses 

conclusions qui seront examinées demain, il semble que le message issu des premiers retours soit 

assez clair : conservons nos cinq critères, biodiversité, paysages, eau, énergie, déchet, mais élargissons 

la compréhension de ceux-ci et la mise en œuvre des actions qui en découlent à l’ensemble de la 

communauté insulaire dans le temps long. 

 

L’année 2021 aura aussi été riches en nouveaux partenariats avec des structures 

institutionnelles internationales, des fondations, d’autres associations, ou encore le secteur privé. Pour 



n’en citer que quelques-uns, SMILO a signé une convention avec les réserves Man and Biosphere de 

l’Unesco, avec l’Institut Méditerranéen de l’Eau, avec la Fondation Thalassa, avec des entreprises 

inscrites dans le 1% pour la planète. 

Le congrès mondial de l’UICN à Marseille en septembre, où SMILO a pris une part active pour 

manifester l’émergence des solutions durables sur les petites îles (« Building islands resilience »), a vu 

la création d’un nouveau « consortium » à l’initiative de la Délégation Europe et International du 

Conservatoire du Littoral : Islands-Coast-Ocean, ICO. Nul besoin de rappeler que la DEI est à l’origine 

de SMILO, mais partant l’association est en totale symbiose avec le programme ICO.  

Nous avions ainsi plaidé l’idée, lors de la création de SMILO, que les continents regardent un peu mieux 

les petites îles ; ce qui vient maintenant est le regard que les petites îles peuvent porter sur les 

continents, avec on l’espère, de possibles transferts d’expériences. 

 

Maxime Prodromidès 

Président de SMILO. 

 

 

 


